
NOTi:S SUR LES IXODIDËS —IV.

PAR

L. G. NEUMANN

Professeur à l'Ecole vétérinaire de Toulouse.

Grâce à la bienveillance de M. le professeur E. Ray-Lankester et

de M. le D^ W. J. Caïman, j'ai pu étudier l'intéressante collection

d'Ixodidés du British Muséum, qui comprend environ 1.82o spéci-

mens. Cette étude m'a fourni d'utiles renseignements sur la répar-

tition géographique des espèces connues et sur les hôtes qu'elles

infestent ; ces rensêignemeiits seront mis en valeur dans un autre

travail. Je ne veux, dans celui-ci, que compléter ce que j'ai déjà

écrit touchant la systématique de ces Acariens. Je donne donc la

description de quelquesespèces nouvelles et je complète ou rectifie

celle de plusieurs autres.

lï reste encore beaucoup à faire pour que ce groupe d'Acariens,

si longtemps négligé, soit complètement connu. Des recherches

faunistiques locales en fourniront les éléments. Nombre d'espèces

ne sont encore représentées que par un seul des deux sexes et

souvent, en ce qui concerne la femelle, par des individus gravides,

prêts à pondre, qui sont, par certains caractères, bien différents

des femelles jeunes.

Je me permettrai d'appeler l'attention des observateurs sur le

mode d'accouplement. Il n'a été constaté jusqu'ici que pour quel-

ques espèces d'Ixodes, où l'on a trouvé le mâle fixé à la femelle par

son rostre introduit dans la vulve. En raison de l'homogénéité du

groupe, on a pu conclure que ce mode de fécondation, où le sperme,

prispar le rostre du mâle à son pore génital est introduit dans le

pure de la femelle, appartient à toutes les formes d'Ixodidés, Cette

conclusion ne me parait pas certaine. Les doutes que j'éprouve me
sont inspirés par les considérations suivantes :

1° J'ai trouvé plusieurs fois, dans les collections, des Ixodes ac-

couplés, quoique les mâles soient bien plus rares que les femelles,
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et encore inconnus dans bien des espèces, tandis que dans les autres

genres, tels surtout qu' Amblyomma, où les mâles sont parfois très

abondants, je n'en ai jamais trouvé d'accouplé parmi les milliers

d'individus que j'ai maniés.

2" Le dimorphisme sexuel, dans Ixodes, intéresse particulière-

ment Ihypostome, qui est l'organe principal delà réunion copula-

trice et est, chez le mâle, comparativement à la femelle, plus court

et armé d'épines moins nombreuses, mais beaucoup plus grandes,

surtout les postérieures ; tandis que, dans les autres genres, le di-

morphisme de l'hypostome est nul outrés peu marqué.

Il est possible que cette différence entre Ixodes et les autres genres

ait seulement pour conséquence de rendre la réunion copulatrice

longue chez Ixodes et fugace chez les autres genres, ce qui expli-

queraitqu'on ne l'ait pas encore observée chez ceux-ci. En tout cas,

il y a là un petit problème qui mérite d'être résolu et qui ne paraît

pouvoir l'être que sur les individus vivants et, conséquemment,

par les observateurs locaux.

I. —Espèces nouvelles.

1. Ixodes bicornis n. sp.

Mâle. —Inconnu.

Femelle (fig. 1). —Corps ovale, rouge marron, long de 4™"^ (rostre

compris), plus large (2"i"il) vers le tiers postérieur. Ecusson ovale,

long de l"!"!?, large de l^^o, brun foncé, brillant, presque lisse,

à ponctuations extrêmement fines, sauf une vingtaine de grandes

le long du bord postérieur; sillons cervicaux à peine visibles; sil-

lons latéraux figuréspar une arête peu saillante. Face dorsale pour-

vue de poils très courts près des bords latéraux ; un sillon marginal

profond, limitant un bourrelet saillant; pas de festons postérieurs.

Face ventrale à poils longs et blanchâtres ou glabre. Pore génital en

regard des hanches IV. Sillons anaux courts, convexes, divergents,

réunis en arc de cercle devant l'anus. Péritrèmes blanchâtres, cir,

culaires. —Rostre long (l""").Base pentagonale,à côtés un peu diver-

gents en avant, les angles postérieurs à peine saillants ; aires poreuses

circulaires ou un peu allongées transversalement, leur écartement

presf|ue égal à leur diamètre ; face ventrale pourvue, en arrière de

chaque palpe, d'une épine forte, un peu plus longue que large
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Hypostome long, étroit, aigu, à huit files de dents, les files in-

ternes courtes. Palpes longs (0'i^'"85), étroits, cultriformes, le le"*

article saillantà laface ven-

trale, le 2e une fois et de-

mie aussi long que le troi-

sième. —Pattes longues,

brun marron. Hanches I

à deux épines, Tinterne

plus longue que l'article

et recouvrant en partie la

hanche II ; l'externe aiguë,

un peu plus longue que

large, presque parallèle à

l'interne ; une épine courte

à l'angle postérieur ex-

terne des autres hanches,

très réduite aux hanches

IV. Tarses longs, étroits,

atténués en talus.

D'après 3 9 provenant

d'Atoyac, Etat de Guer-

rero (Mexique): deux, pri-

ses sur Felis onca L., l'autre sur un enfant. Nommée« Conchuda »

à Atoyac, cette espèce passe pour avoir une « piqûre souvent mor-

telle pour les enfants ». —Collection A. Dugès.

Lr. bicornis est très voisin dix. fuscipes Koch {Ix. splnosus Nn.).

Fis. i . —Ixodes bicornis ç . —Rostre (face

ventrale) et hanches.^ Hypostome.

2. Ixodes simplex n. sp.

Mâle. —Inconnu.

Femelle. —Corps oblong,àbords latéraux parallèles, un peu res-

serré au niveau des stigmates, jaune rouille, long de 4""" (rostre

compris), large de S™"». Ecusson ovale, plus large vers son milieu, les

bords latéraux postérieurs un peu concaves, long de Imm^, large

de 0'»™9, brun rouge ou jaunâtre, brillant, à ponctuations très dis-

tantes, fines, plus grandes dans les cliamps latéraux; sillons cervi-

caux obsolètes
;

pas de sillons latéraux. Face dorsale revêtue de

poils longs, nombreux; pas de trace de sillon marginal. Face ven-
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traie à pails courts et plus rares, sauf sur les côtés. Pore génital en

regard des hanches IH. Sillons anaux relativement courts, diver-

gents, formant ogive en avant. Péritrèmes brunâtres, subcircu-

laires. —Rostre court. Base triangulaire, à angles postérieurs non

saillants; aires poreuses un peu allongées transversalement, sépa-

rées par une dépression médiane, égale à la moitié de leur largeur
;

face ventrale dépourvue de saillies en arrière des palpes. Hypo-

stome et chélicères ? Palpes courts, le 2® et le 3« articles de même
longueur, à peu près aussi larges que longs ; le premier cylindri-

que. —Pattes grêles, longues. Hanches plates, toutes inermes.

Tarses longs, atténués en talus.

D'après une 9 repue, sans indication d'origine ; une $ et une nym-

phe, recueilles snr Rhiîiolophus ferrum-equinum {Schr eh.) à Shang-

haï ; une Ç sur un Vespertilio sp ? au Gabon, —British Muséum.

3. IXODES UGANDANUSn. Sp.

Mâle{fig. 2). —Corps long de 2'"f"2 (rostre compris/, à contour

ovale, plus étroit

en avant, large de

j
mm2 vers le tiers

postérieur, brun
marron. E eu s s on

convexe, brillant,

glabre, laissant un

bourrelet margi-

nal étroit, à peu

près aussi large sur les côtés

qu'en arrière et dont il est séparé

par un sillon profond ; sillons cer-

vicaux étroits, superficiels
;

pas

de festons postérieurs
;

ponctua-

tions nombreuses, distantes, très

lînes. A la face ventrale, pore gé-

Fig. 2. —Ixodes ugandanus cf.

Face ventrale et hypostomc.

nital large, entre les hanches de

la troisième paire. Ecusson pré-

génital rectangulaire, plus long

que large, émarginé en avant ;

écusson génito anal pentagonal, grand, très large en arrière, très
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finement ponctué ; écussonanal, presque circulaire, formant une

très courte pointe en arrière, fortement ])onctué; écussons adanaux

plus longs que larges, à ponctuations nombreuses. Péritrèmes

grands, ovales, bien plus longs que larges. —Rostre court (0""";i),

à base pentagonale, plus large que longue, les bords latéraux

postérieurs divergents en avant, terminés par l'insertion des

palpes, les angles postérieurs dorsaux non saillants, le bord pos-

térieur ventral ondulé; pas de saillie ventrale en arrière de l'inser-

tion des palpes. Chélicères à doigt large, long de 123/7.. Hypostome

court, large, les dents fusionnées sur chaque moitié en quatre

crêtes transversales à cinq denticules ; deux grosses dents mar-

ginales, la postérieure plus forte; en dedans d'elles, cinq crêtes

successives à 2 - 3 denticules. Palpes courts, le 2^' et le 3°

articles à peu près de même longueur. — Pattes de lon-

gueur moyenne, foncées. Hanches larges, contiguës; une épine

courte et mousse à l'angle postérieur interne de

celles de la première paire et à l'angle posté-

rieur externe de celles de la quatrième. Tarses

de longueur moyenne, atténués progressivement.

Femelle (fig. 3). —Corps en ovale court, long

de 6™"^ (rostre compris), large de 4m«i, brun foncé.

Ecusson ovale-losangique, plus long (1™™3) que

large, sa plus grande largeur (1™™1) un peu eu

arrière du tiers antérieur, brun foncé, brillant,

non échancré en avant pour l'insertion du rostre,

à ponctuations très fines, sans sillons latéraux,

à sillons cervicaux très superficiels et dépassant le

milieu de la longueur de l'écusson. Face dorsale à

Fig. 3. —Ixocles

ugandantLS ç. —
Rostre (face dor-

sale) et écusson.

ponctuations nombreuses et bien visibles, à poils

épars et rares, à plis tégumentaires très prononcés et ondulés; tra-

ces de trois sillons postérieurs. Face ventrale à ponctuations, poils

et plis semblables
;

pore génital petit, en regard des hanches IV
;

sillons anaux formant cintre en avant, convergents en arrière

et se réunissant en pointe allongée. Péritrèmes petits, un peu

ovales avec grand axe transversal. —Rostre étroit, long de 0™'^92.

Base dorsale rectangulaire, bien plus large que longue ; aires

poreuses ovales, obliques, un peu convergentes en avant, presque
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tangentes au bord postérieur, séparées par un intervalle égal à

leur largeur; pas de saillie ventrale en arrière de l'insertion des

palpes. Hypostome long, étroit, lancéolé à deux (trois ?) files mar-

ginales de dents de chaque côté, laissant libre la région moyenne.

Palpes longs, grêles, le deuxième article au moins double du troi-

sième. —Pattes grêles, relativement courtes, brun marron. Han-

ches 1 prolongées par une épine interne, fine, trois fois environ

aussi longue que large à la base; hanches II et III inermes ; hanches

IV avec une très petite tubérosité externe. Tarses atténués en un

talus avec un léger renflement à sa base.

D'après un mâle et une femelle accouplés, pris sur un Aulacodus

sp. dans l'Uganda, par E. Degen. —British Muséum.

4. IXODES PERCAVATLS S. Sp.

Mâle. —Inconnu.

Femelle (fig. 4-5). —Corps oblong, à bords latéraux parallèles,

brun rougeâtre, long de 6°!'^ (rostre compris), large de 3™"^. Ecusson

ovale-losangique, plus large un peu en avant de

son milieu, long de l^mg^ large de i^^^'d; sillons

cervicaux bien appa-

rents, atteignant le bord

postérieur
; pas de sil-

lons latéraux
;

ponctua-

tions très fines, abon-

dantes seulement à la

périphérie, où se trou-

vent quelques poils

courts. Face dorsale re-

vêtue de poils courts,

assez nombreux ; traces

d'un sillon marginal.

Face ventrale à poils

moins abondants. Pore génital en regard

des hanches lïl. Sillons anaux longs, parallèles, réunis en courte

ogive au bord antérieur de l'anus. Péritrèmes blanchâtres, subcir-

culaires, un i)eu allongés en travers. —Rostre court. Base trapé-

zoïde, plus large eu arrière, les angles postérieurs formant une

Fig. 4. —Ixodeii

percavatus ç. —
Base du rostre ot

écusson.

Fig. 'S. — Ixodes perca-

vatus ç . —Base du rostre

(face ventrale) et des pat

les.
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pointe très courte ; aires poreuses très grandes, occupant presque

toute la largeur, tangentes sur la ligne médiane ; face ventrale

pourvue d'une saillie rétrograde, forte, en arrière de chaque palpe.

Hypostome étroit, arrondi au sommet, à 8 files de dents égales.

Chélicères ? Palpes courts, le deuxième article à peine plus long que

le troisième, le premier triangulaire à sa face dorsale, formant

une pointe antérieure interne et une pointe postérieure. —Pattes

de longueur moyenne, brun rouge foncé. Hanches I pourvues d'une

épine externe un peu plus longue que large, courte, aiguë, presque

transversale ; une épine plus courte à l'angle postérieur externe des

autres hanches. Une épine ventrale rétrograde, postérieure, au

bord distal du deuxième article. Tarses de longueur moyenne,

atténués en talus, ceux de la première paire longs et grêles.

D'après quatre 9 repues, sèches, un peu mutilées, de l'île Nightin-

gale du groupe Tristan da Cunha. —British Muséum.

Espèce voisine d'/. eudyptidis Mask.

5. Amblyomma hirtum n. sp.

Mâle (fig.6). —Corps en ovale court, long de 2™™?(rostre com-

pris), plus large (2mm) vers le milieu de la longueur. Ecusson convexe,

à surface mamelonnée, dont les nombreuses saillies représentent

en avant un écusson femelle, largement prolongé jusque vers le

milieu du corps, suivi dune autre élévation médiane, plus deux

saillies latérales et onze saillies le long du bord postérieur, repré-

sentées par les festons ; couleur générale blanc jaunâtre sur la

plupart des saillies et une grande partie des dépressions, le reste

marron clair ; dans la partie antérieure, grande tache couvrant la

surface correspondant à l'écusson de la femelle
;

ponctuations nom-

breuses, profondes, subégales et de couleur marron sur toutes les

surfaces claires ; sillons cervicaux profonds et larges
;

pas de sillon

latéral; festons nets, saillants, inégaux, le médian le plus étroit, ses

voisins les plus larges
;

yeux plats, blanchâtres, ovales, bordés de

ponctuations en dedans ; des poils longs, blancs, réunis par faisceaux

de 2 ou 3 sur tout le bord, surtout en arrière. Face ventrale jaunâ-

tre, avec quelques poils, des ponctuations profondes sur le quart

postérieur; festons nets, subégaux; en avant d'eux, trois plaques

chitineuses, dont une médiane ; sillon anal bordé de blanc dans
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sa concavité. Péritrèmes moyens, en virgule courte, à fond laiteux.

—Rostre court (0"i™oo), à base rectangulaire, deux fois aussi large

que longue, à angles postérieurs non saillants, à surface blanchâtre

Fig. 6. —Amblyoïuina hirluin cf.

Face dorsale.

Fig. 7. —Amblyoïiiiiia hirluin ç.
Face dorsale.

et ponctuée. Hypostome court, un peu spatule, à 4 files de dents.

Palpes courts, à poils longs, le 2° article près de 2 fois aussi long

que le 3°. —Pattes moyennes, à poils longs. Hanches petites, à deux

tubérosités à peine visibles. Tarses terminés en talus.

Femelle (fig. 7). —Corps presque de mêmeforme que chez le o^,

long de S'"'"^ (rostre compris), plus large vers le milieu (2mm3)./icus-

son cordiforme, subtriangulaire, à cotés postérieurs un peu conve-

xes, l'angle postérieur large
;

plus large (l'"'"7) que long(l™'"3); à

fond marron, recouvert d'une patine blanc jaunâtre, sauf dans pres-

que toute l'étendue des champs latéraux et le long des bords et de

l'angle postérieur; sillons cervicaux, i)oncluations et yeux comme
chez le cf', ceux-ci vers le tiers antérieur. Face dorsale chagrinée,
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irrégulière, revêtue de poils blancs qui forment une frange le long

du bord postérieur de l'écusson, des bouquets espacés près des

bords du corps, ceux de l'extrême périphérie bien plus longs. Face

ventrale commechez le d^, à poils plus abondants, à ponctuations

moins profondes. —Rostre long de0mm9, de mêmeforme que chez

le o^; aires poreuses grandes, ovales, à écartement inférieur à leur

largeur; hypostome à 6 files de dents. —Pattes plus longues que

chez le o^, à poils plus longs et plus abondants. Hanches à saillies

encore plus petites.

D'après 2 cf' et 5 $, des îles Galapagos, 3 Ç de l'île Saint-Paul.

—British Muséum.

^'ota. —Dans 2 $ des îles Galapagos et 2 Ç de l'île Saint-Paul,

les poils sont beaucoup moins abondants que dans les autres et les

taches claires de l'écusson sont très peu apparentes.

6. Amblyomma scalpïuratum n. sp.

Mâle. —Inconnu.

Femelle (à jeun). —Corps ovale, long de Q"""^ (rostre compris), plus

large (3mm4) vers le milieu de la longueur. Ecusson cordiforme

(à côtés convexes), un peu plus large (3'^™) que long (2™tn7), brun

marron, avec petites taches blanchâtres irrégulières, réparties sur

toute la surface, une plus nette dans l'angle postérieur; yeux plats,

grands, blancs, un peu en arrière du tiers antérieur de la longueur
;

sillons cervicaux profonds, confondus avec les ponctuations, qui

sont grandes, subégales, nombreuses. Faces dorsale et v-entrale

brun rouge, striées, ponctuées, glabres; un sillon marginal et des

festons, ceux-ci apparents à la face ventrale. Péritrèmes grands,

subtriangulaires, à fond laiteux. —Rostre long (l™ro2). Base rectan-

gulaire, deux fois aussi large que longue, à angles postérieurs

larges et peu saillants; aires poreuses circulaires, petites, leur

écartement supérieur à leur diamètre. Hypostome à 8 files de dents

petites, les deux files internes plus courtes. Palpes longs, épais,

le 2^ article deux fois aussi long que le 3*^. —Pattes longues, fortes.

Hanches I à deux épines fortes, de mêmelongueur, rapprochées,

l'interne large; un tubérosité aplatie, très courte, externe, aux

hanches II et III; une épine aussi longue que large aux hanches IV.

Tarses épais, terminés en escalier, avec deux éperons consécutifs.
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D'après une 9 (sèche) d'Ega (Brésil), et une 9 repue (dans l'alcool),

prise sur un Tapirus, en Bolivie. —British Muséum.

La 9 de Bolivie a 10™™de longueur sur 6™™de largeur; les

taches de l'écusson sont réduites à celle de l'angle postérieur, qui

a pris l'aspect cuivré.

7. Amblyomma bispinosum n. sp.

Mâle. —Inconnu.

Femelle. —Corps ovale, brun, long de 6™™5(rostre comprisj, à

peine plus large (4°i°i5) en arrière qu'en avant. Ecusson cordiiorme,

à côtés arrondis, l'angle postérieur ouvert, plus large (3™™) que long

(2'nm5)
;

jaune clair, sauf une bordure brun foncé fqui commence
aux yeux, s'élargit en regard des sillons cervicaux et se rétrécit

à l'angle postérieur), un fond brun sur les sillons cervicaux réuni

à celui de la bordure, sur la partie antérieure du champ médian,

et une tache en arrière des champs latéraux; yeux pâles, grands,

plats, bordés de ponctuations en dedans, situés vers le tiers de la

longueur; sillons cervicaux profonds; ponctuations nombreuses,

fines, plus grandes en avant du champ médian. Faces dorsale et

ventrale striées, ponctuées, glabres; un sillon marginal et des

festons. Péritrèmes grands, subtriangulaires, à fond laiteux. —
Rostre long (l™™o), un peu taché de jaune clair à la face dorsale

delà base et des palpes. Base rectangulaire, deux fois aussi large

que longue, à angles postérieurs larges et à peine saillants; aires

poreuses ovales, divergentes, à écartement un peu inférieur à leur

diamètre. Hypostome long, un peu spatule, à 6 files de dents.

Palpes longs, le 2*^ article deux fois au moins aussi long que le 3"^. —
Pattes longues et fortes. Hanches 1 à deux épines subégales et deux

fois aussi longues que larges; une saillie plate, plus large que

longue aux hanches II et III, aussi longue que large aux hanches IV.

Tarses longs, terminés en talus, déprimés en dedans, avec deux

éperons consécutifs.

iJaprès 2 9 du Venezuela. —Bristish Muséum.

8. Amblyomma pjctum n. sp.

Mâle. —Corps ovale allongé, long de 8""" (rostre compris), plus

large (4"'"'0) vers le tiers postérieur, l^cusson [tlat, avec des saillies
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réparties à la périphérie, plus une médiane et longitudinale dans le

tiers postérieur ; à fond marron, liseré de blanc jaunâtre sur les

bords latéraux et postérieurs, avec patine jaune clair irrégulière-

ment répartie, interrompue surtout par les saillies et les ponctua-

tions, plus rare dans le tiers antérieur, où elle forme le dessin d'un

écusson femelle, couvrant surtout la plupart des festons ; sillons

cervicaux courts et très profonds; pas de sillon latéral; festons nets,

plus longs que larges
;

ponctuations profondes, nombreuses, rares

sur les saillies; yeux plats, jaunes, moyens. Face ventrale iaunàtre,

glabre, à ponctuations fines ; festons nets, marqués d'une tache

marron
;

péritrèmes grands, en virgule large, à fond laiteux. —
Rostre court (Im^e), à base rectangulaire, plus large que longue,

les angles postérieurs peu saillants. Hypostome court, spatule, à

8 files de dents. Palpes courts, épais, le 2° article un peu plus long

que le 3*'. —Pattes fortes, courtes. Hanches I à deux épines subé-

gales, plates et un peu plus longues que larges ; une épine plate et

à peu près aussi large que longue aux autres hanches, plus forte

aux hanches IV. Tarses courts, terminés en talus déprimé en

dedans, avec deux éperons consécutifs.

Femelle. —Corps ovale, brun, long de T^m (rostre compris), à

peine plus large (4"™™) en arrière qu'en avant. Ecusson cordiforme,

sub-triangulaire, à côtés postérieurs un peu courbes, l'angle posté-

rieur un peu ouvert, à peu près aussi large que long(2min9)
;

jaune

clair, sauf une bordure brun foncé (qui commence en dedans des

yeux et va jusqu'à l'angle postérieur, où elle est très étroite), et un

fond brun sur les sillons cervicaux
;

yeux pâles, plats, un peu en

avant du tiers de la longueur ; sillons cervicaux assez profonds, se

continuant jusque près des bords
;

ponctuations nombreuses,

moyennes. Faces dorsale et ventrale striées, ponctuées, presque

glabres ; un sillon marginal et des festons, ceux ci apparents à la

face ventrale. Péritrèmes commechez le cf. —Rostre long (l^n^S),

jaune clair à la face dorsale de la base et des palpes. Base rectan-

gulaire, plus large que longue, à angles postérieurs larges et peu

saillants ; aires poreuses circulaires, petites, écartées d'un peu plus

de leur diamètre. Hypostome long, peu spatule, à 8 files de dents.

Palpes longs, le 2*^ article deux fois au moins aussi long que

le troisième. —Pattes longues, fortes. Hanches I à deux épines
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subégales, et deux fois aussi longues que larges ; les autres hanches

comme celles du cf. Tarses longs, terminés commechez le cf.

Daprès 3 cf pris sur Myrtnecophaga juhata L. de l'Amérique du

Sud, et 2 9 du Brésil (Bahia). —British Muséum.

9. Amblyomma iNGisuM n. sp.

Mâle (fig. 8). —Corps ovale, long de 6^^ (rostre compris), plus

large (3™"" 5) vers le milieu de la longueur. Ecusson convexe, brun

foncé avec une tache blanchâtre, irrégulière, longitudinale en dehors

de chacun des sillons cervicaux; ceux-ci profonds à leur origine, puis

larges et superficiels ; un sillon

marginal large, commençant

vers le quart antérieur et s'ar-

rêtant devant l'antépénultième

feston; festons longs, à sépara-

lions profondes et larges; ponc-

tuations très nombreuses, pro-

fondes, grandes, inégales, ren-

dant la surface chagrinée, sauf

sur cinq éminences (une mé-

diane, longitudinale, posté-

rieure, égale au tiers de la

longueur; deux symétriques, obliques, dans le prolongement de

chaque feston antépénultième ; deux symétriques, longitudinales,

en dedans du sillon marginal)
;

yeux plats, moyens, brunâtres,

très antérieurs. Face ventrale marron foncé, glabre, à ponctua-

tions fines ; festons très apparents, longs, à ponctuations pro-

fondes, prolongés (sauf l'extrême de chaque côté) par une lame

blanchâtre, translucide, qui dépasse le corps, d'autant plus sail-

lante que le feston est plus rapproché de la ligne médiane
;

cette lame est entière sur le feston médian, et bifide sur les autres,

d'autant plus qu'ils sont plus rapprochés du feston médian (1). Pé-

rilrèmes grands, en virgule, à fond laiteux. —Rostre long (l'""ii)), à

base rectangulaire, deux fois aussi large que longue, blanchâtre el

pointillée à la face dorsale, les angles postérieurs peu saillants.

Fig. 8. —Amblyomma incisum ç^.

Extrémité postérieure (face ventrale)

(I) Sur un o^ de Bolivie, ces lames sont rcistées plus courtes, entières, rétré-

cies à leur extrémité.
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Hypostome très élargi en avant, à six files de dents fortes. Palpes

épais, blanchâtres à leur face dorsale, pourvus de poils longs, le

2'' article deux fois aussi long que le 3'\ —Pattefi fortes, longues.

Hanches I à deux épines longues, égales, parallèles, fortes; une

épine plate aussi large que longue aux hanches II et III, plus

longue que large aux hanches IV. Tarses terminés en escalier, à

deux forts éperons consécutifs.

Femelle. —Inconnue.

D'après un cf de Cuenca (Equateur) et deuxcf pris sur un Tapirus

en Bolivie. —British Muséum.

10. Amblyomma LATiscuTATUM n. sp.

Mâle. —Inconnu.

Femelle (fig. 9). —Corps ovale, long de 6™™(rostre compris), plus

large vers le milieu (4n^™5). Écusson cordiforme, à côtés postérieurs

un peu rentrants, langle postérieur

émarginé, bien plus large (1"^™9) que

]ong(lmm2)
; brun rougeâtre, sans tache,

brillant
;

yeux blancs, ovales, petits,

situés un peu en arrière du tiers anté-

rieur; sillons cervicaux peu profonds

et courts
;

quelques ponctuations, à

peine visibles, dans les angles scapu-

laires. Faces dorsale et ventrale blan-

ches, glabres, unies. Péritrèmes petits,
Fig 9.- Amblyomma lati-

' ^5 ' 1 ' scutatum ç . —Rostre et ecus-

en virgule. Pore génital un peu en avant son dorsal.

du niveau des hanches II. —Rostre

court (7™m). Base rectangulaire, deux fois aussi large que longue,

à angles postérieurs larges et à peine saillants ; aires poreuses, peti-

tes, ovales, bien plus larges que longues, séparées par une petite

dépression. Hypostome spatule, à 8 files de dents. Palpes courts,

étroits, le 2^ article près de deux fois aussi long que le 3*'. —Pattes

courtes, faibles. Hanches petites, toutes pourvues d'une seule

épine, aussi large que longue, un peu plus longue à la première

paire. Tarses atténués en talus, avec deux éperons consécutifs.

D'après 2 9 aplaties, sèches, provenant d'un Python des Indes. —
British Muséum.
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11. AmBLYOMMAPROLONGATIMn. Sp.

Mâle (fig. 10). —Corps en ovale court, loug de S^niiS (rostre com-

pris), plus large (3™™7) vers le tiers postérieur, près de deux fois

aussi large en arrière qu'en avant. £cmsso?î convexe, blanchâtre, mar-

bré de marron sous forme de :

1° une bande transversale, limi-

tant la figure d'un écusson de

femelle, remontant en se courbant

en arrière des yeux, prolongée en

arrière par une bande médiane,

linéaire à sa terminaison sur le

sillon marginal; 2° deux bandes

transversales, symétriques, vers

le milieu de la longueur, reliant

la première bande au bord cor-

respondant et reliées aussi à celle-

ci par une tache longitudinale an

térieure sur le sillon marginal
;

3° deux taches latérales, tangentes

en dedans à chacun des yeux
;

FlgAO.-Amblyommaprolongùtiimd' 4» une bande médiane entre les

Face dorsale. sillons cervicaux avec une bran-

che transverse de chaque côté
;

5" quelques taches disséminées. Ponctuations nombreuses sub-

égaïes, peu profondes, brunes. Sillon marginal commençant

assez loin en arrière des yeux, contournant le bord postérieur en

s'en éloignant beaucoup plus que des côtés. Festons bien marqués,

blanchâtres, sauf le médian, dont les voisins sont les plus larges.

Yeux grands, plats, blanchâtres. Face ventrale jaunâtre, glabre, à

festons très apparents, marrons, prolongés chacun par une lame

blanche indivise, de mêmelargeur que le feston correspondant et

dépassant en dehors les festons dorsaux. Sillonanal bordé de blanc.

Péritrèmes en virgule large, à fondlaileux. —Rostre]oi\g (l^'inj),

étroit, à base rectangulaire etplus large que longue, les angles pos-

térieurs larges et à peine saillants, llypostome long, non spatule, à

six files de dents fortes. Palpes plats, un peu blanchâtres à leur face

dorsale, à poils couils, le 2"^ article |)lus de deux foisaussi long que
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le 3e. —Pattes fortes, longues, marquées de blanc à la facedorsale

et à l'extrémité distale des articles. Hanches I à deux épines inégales,

l'interne plate et à peine plus longue que large, l'externe aiguë et

deux fois aussi longue que large; une saillie tranchante, courte et

très large aux hanches II et III, plus longue que large aux hanches

IV. Tarses courts, terminés en talus, à deux forts éperons consé-

cutifs.

Femelle. —Inconnue.

D'après un cf de Kandy (Geylan). —British Muséum.

12. RmPiGEPHALUscuspIdatus n. sp.

Mâle (fig. 11). —Corps presque aussi large en avant qu'en arrière,

long de 4mm7 (rostre compris), plus large (S™'») vers le quart posté-

rieur. Ecmssow peu convexe, brun foncé, sans taches, couvranttoute

la face dorsale ; sillons cervicaux profonds et très courts; pas de

sillons marginaux ; festons plus longs

que larges, à séparations profondes
;

ponctuations grandes, égales, rares,

très distantes, la plupart occupant

la place des sillons marginaux; yeux

plats, jaunâtres, grands, marginaux.

Face ventrale jaunâtre sale à poils

courts et rares. Anus vers le tiers anté- ,
^}^-'^^- «'^T^^^.^'^^^";

.^'.^^>^-

clatuscf. —Extrémité postérieure

rieur des écussons adanaux ; ceux-ci (face ventrale).

ponctués, quadrilatères, plus longs

que larges, le bord externe rectiligne, Tantéro-interne convexe,

le postéro-interne concave, le postérieur sinueux et formant avec

le précédent une pointe forte et longue; écussons externes à peine

chitineux, à poils abondants; pas de prolongement caudal. Péri-

trèmes grands en virgule, à fond laiteux. —Rostre long de 0^^9o,

à base dorsale plus large que longue, lisse, les angles latéraux très

saillants et vers le tiers antérieur de sa longueur, les postérieurs

saillants. Hypostome large, peu spatule, à 6 files de 9-11 dents for-

tes. Palpes à peine plus longs que larges, plats à la face dorsale, le

deuxième aussi long que le troisième et rétréci en pointe à son

bord postérieur ; le premier saillant en épine à la face ventrale. —
Pattes fortes. Hanches I longues, visibles à la face dorsale par leur

Archives de Parasilologie, X, n" 2, 1906. 14
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sommet antérieur, divisées en deux épines longues ; deux dents

larges, plates au bord postérieur des autres hanches. Tarses relati-

vement courts, à forts éperons terminaux.

Femelle. —Corps long de 6™™
, large de4""^\ brun marron, écus-

sonun peu moins long (2™"^43) que large (2™™o6), à côtés à peine si-

nueux;yeuxun peuen avant du milieudela longueurde l'écusson;

sillons cervicaux profonds à leur origine, larges et superficiels

ensuite, atteignant presque le bord postérieur
;

pas de sillons laté-

raux ; une dizaine de ponctuations de chaque côté, grandes, for-

mant une ligne de trois ou quatre en dehors des sillons cervicaux,

une ou deux dans le champ médian, les autres le long des bords

latéraux, en avant des yeux. Faces dorsale et ventrale presque

glabres, avec les sillons ordinaires; péritrèmes subtriangulaires,

à fond laiteux. —Rostre à base dorsale deux fois aussi large que

longues, avec même contour que chez le o^ ; aires poreuses pro-

fondes, ovales, écartées de près du double de leur largeur. Palpes et

hypostome de mêmeforme et un peu plus longs que chez le a'.

—Pattes pluslongues^ plus grêles, avec les mêmesparticularités
;

le sommet antérieur des hanches I non visible par la face dorsale.

D'après 1 a* et 4 9 recueillis sur un Phacochœrus au Sénégal.

—

British Muséum.

13. DeRMACENTORATROSIGNATUSn. Sp.

Mâle (fig. 12). —Corps en ovale court, long de 6"^™5 (rostre com-

pris), plus large (4™'n3) en arrière du milieu de la longueur, près de

deux fois aussi large en arrière qu'en avant. Ecusson peu convexe,

blanc jaunâtre, avec taches noirâtres formant : l^les limites latérales

d'un écusson de femelle, avec deux bandes latérales étroites, une

sur chaque sillon cervical; 2° une bande médiane impaire, occu-

pant toute la longueur de l'écusson, avec une bande courbe de

chaque côté dans la moitié postérieure ;
3" de petites taches sur

les côtés ;
4° une bordure marginale interrompue incomplètement

en avant des festons, épargnant presque les deux festons extrê-

mes et le voisin de chaque côté du médian. Ponctuations nom-

breuses, grandes, subégales, peu profondes en avant, brunâtres.

Sillon marginal formé de ponctuations, commençant à quelque

distance en arrière des yeux et s'arrêtant entre le pénultième

et l'antépénultième festons. Festons bien marqués, plus longs
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que larges. Yeux grands, plats, blanc sale. —Face ventrale jaunâ-

tre, glabre, à ponctuations peu profondes. Festons très apparents,

avec une tache brun marron rectangulaire. Péritrèmes grands, en

virgule, à fond laiteux. —Rostre long de l'^'^S, à base rectangu-

Fig. 12. —Bermacentor atroHgnaius o^. —Face dorsale.

laire, deux fois aussi large que longue, blanchâtre, à angles posté-

rieurs saillants. Hypostome large, spatule, à 6 files de dents fortes.

Palpes courts, épais, non renflés en dehors, blanchâtres à leur face

dorsale ; le premier article prolongé en auricule rétrograde à sa face

ventrale ; le 2*^ terminé en pointe mousse en arrière, et près de deux

fois aussi long que le 3^. —Pattes fortes, marbrées de blanc sur leurs

faces dorsale et latérales. Hanches I divisées en deux dents plates,

aussi larges que longues ; deux dents semblables, plus petites et plus

écartées aux hanches 11 et III; hanches IV grandes, bien plus larges

que longues, séparées par un intervalle égal à la moitiéde leur lar-

geur, avec une petite épine plate près de chacun des deux angles pos-

térieurs. Tarses courts, recourbés en éperon terminal, précédé de

plusieurs autres plus petits.

Femelle. —Inconnue.

D'après un d^ d'origine inconnue, probablement australienne.

—

British Muséum,
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Fig. 13. —Hxmaphysalù
spinulosa ç . —Rostre (face

dorsale) et écusson.

Espèce très voisine de D. compactus Nn. par la conformation, en

diffère surtout par les dessins de l'écusson.

14. Haemaphysalis spinulosa n. sp.

Mâle. —Inconnu.

Femelle (fig. 13-14). —Corps ovale, un peu renflé, brun rouge

foncé, long de 2™""7 (rostre compris),

large de Ir^mS. Ecusson circulaire

aussi large que long (O'n^S), brun rouge,

à ponctuations fines et distantes; sillons

cervicaux étroits, peu profonds, attei-

gnant presque le bord postérieur. Face

dorsale glabre, à ponctuations fines ;

trois sillons longitudinaux ; un sillon

marginal ne contournant pas le bord

postérieur; neuf festons postérieurs, peu

marqués, inégaux. Face ventrale à poils

très courts et rares; pore génital petit,

en regard des hanches II. Péritrèmes

petits, ovales, allongés transversale-

ment. —Rostre à base dorsale rectan-

gulaire, deux fois aussi large que lon-

gue, les angles postérieurs à peine saillants ; aires poreuses

petites, et très écartées. Ilypostomeà 8 files longitudinales de 8 ou

9 dents. Palpes courts : 2^ article

aigu en dehors par son angle

postérieur; quatre soies au bord

interne ventral ; une saillie courte,

obtuse à chaque bord postérieur

(ventral et dorsal), la dorsale plus

rapprochée de l'angle externe ;

—
li*' article plus long à la face ven-

tiale, qui porte une courte épine

rétrograde; —4" article plus long

f|ue large, inséré vers le milieu de

la face ventrale du 3^ — rallcs :

Hanches toutes pourvues, à leur angle interne, d'une épine aiguë,

un peu plus longue que large. 2*^ article non épineux. Tarses

Fig. 14. -

loua 9 .
—

hanches I.

Haemaphysalis sptnu^

Rostre (face ventrale) et
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longs, étroits, non bossus; caroncule presque aussi longue que

les ongles.

D'après 2 9 recueillies dans l'Uganda par E. Degen. —British

Muséum.

Espèce voisine de //. Leachi et de H. parmata.

II. —Espèces anciennes.

1. Aponomma HYDROSAURi (Dcnny) et Ap. concolor Nn.

La collection du British Muséum contient 6 Aponomma, dont 1

cf et 5 9 ) recueillis à Sydney sur un Echidna. Le cf correspond à

ce que j'ai décrit (1) commeAp. concolor, espèce dont la 9 est in-

connue. Les 5 9 correspondent à Ap. Iiydrosauri (Denny), espèce

dont le cf est inconnu. Ces deux espèces appartiennent à l'Austra-

lie et à la Tasmanie. Entre le cf d'Ap. concolor et la 9 d'Ap. hydro-

sauri, il y a des afTinités de structure et de coloration qui permet-

taient d'en supposer l'étroite parenté. La rencontre d'Ap. concolor

cf et d'Ap. hydrosaurl sur le mêmehôte montre qu'il y a plus que

de la parenté entre eux, qu'ils appartiennent réellement à la même
espèce. Ap. concolor Nn. devient donc synonyme d'Ap. hydrosauri.

2. Amblyomma coelebs Nn.

Cette espèce est connue seulement par le cf ,
que j'ai décrit (2)

d'après 3 individus recueillis par A. DugèsàGuanajuato (Mexique).

Je donne maintenant la diagnose de la 9 » ^^ moyen d'un lot de

4 cf et de 5 9 pris sur un Tapirus, dans la province de Chiquitos

(Bolivie) et appartenant au British Muséum.

Mâle. —La description doit être rectifiée en ce qui concerne la

couleur de l'écusson dorsal. Le fond est marron, moins foncé que

dans les spécimens types. Les parties claires, cuivrées, plus visi-

bles et plus étendues aussi, comprennent : 1° deux grandes taches

(une dans chaque angle scapulaire), reliées en arrière par une étroite

bande transversale, de manière à limiter la figure d'un écusson de

9 ;
2^* deux grandes taches postérieures, limitées en arrière par le

(1) L. G. Neumann, Revision de la famille des Ixodidés, 3' Mémoire. Mém. de la

Société Zoologique de France, XII, p. 198, 1899.

(2) L. G. Neumann, Ibidem, p. 223.
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sillon marginal et séparées par une bande brune, longitudinale,

saillante, non ponctuée ;
3° des taches irrégulières disséminées sur

les côtés (séparées par des saillies presque lisses) et sur les festons.

Femelle. —Corps ovale, long de 5™™(rostre compris), large de

3"ini, atteignant par la réplétion 12^™ de long sur Si»'" de large.

Eciisson cordiforme (à côtés un peu convexes), à peu près aussi

large que long (^iimoà 3mm)^ clair (cuivré) dans presque toute son

étendue, sauf une bordure foncée étroite, qui contourne les yeux

en dedans et s'élargit au milieu des bords latéraux postérieurs en

regard des sillons cervicaux, sur lesquels elle se prolonge
;

yeux

grands, plats, clairs, situés un peu en arrière du tiers antérieur de

la longueur ; sillons cervicaux profonds à leur origine, se prolongeant

assez près du bord postérieur; ponctuations nombreuses, profondes,

plus grandes dans les champs latéraux. Faces brun marron, striées,

ponctuées, glabres ; un sillon marginal et des festons, indiqués sur

les deux faces. Péritrèmes grands, subtriangulaires, à fond lai-

teux. —Rostre long (1™"^4). Base rectangulaire, près de deux fois

aussi large que longue, à angles postérieurs à peine saillants
;

aires poreuses, grandes, ovales, divergentes en avant. Hypostomeà

6 files de dents. Palpes longs, le 2« article presque trois fois aussi

long que le S*". — Pattes longues. Hanches comme chez le

cf , sauf à la quatrième paire, où l'épine est à peine plus longue

que large. Tarses comme chez le cf ,
plus longs, un peu moins

brusquement atténués.

3. Amblyomma geoemyd.e (Cantor).

En 1847, Théodore Cantor (1) a donné le nom d'Ixodes geoemydae

à une grosse Tique trouvée solidement attachée à la gorge d'une

tortue [Geoemyda spinosa Cray) de Pinang Hills (Sumatra). Voici

les caractères qu'il attribue à cette espèce : « Rostre court, dépri-

mé, un peu élargi vers le sommet, qui est bifide, et embrassé par

les palpes. A la face supérieure et à peu de distance de ceux-ci,

deux petites fossettes arrondies. Plaque céphalique tétragonale,

brun rougeâtre, avec une tache jaune à l'angle postérieur. Corps

ovale, gris foncé. De chaque côté et près de l'articulation des pattes

(1) Th. Cantor, Catalogue of Reptiles inhabiting thc Malay Peninsula and Is-

lands. Journal of lUe A)>iatic Society of Bengal, XVI, part 2, p. 608 ; 1847.
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postérieures se voit une plaque cornée, un peu arrondie. Pattes

brun rougeâtre avec une tache jaune à chaque article, sauf au der-

nier. A l'état de distension où elle se montre, elle a 6/8 de pouce

delongueursur un demi-pouce de largeur. »

Les deux dépressions du rostre sont les aires poreuses; la plaque

céphalique est l'écusson dorsal ; les deux plaques cornées voisines

des hanches IV sont les stigmates.

La description donnée par Cantor a la mêmevaleur que la près

que totalité de celles qui, à son époque et longtemps après, ont été

faites pour la plupart des espèces d'Ixodidés, c'est à-dire qu'elle ne

contient aucun caractère qui permette l'identification, d'autant

qu'elle n'est pas accompagnée de iîgure. Ixodes geoemijdae serait

donc une espèce purement nominale.

Il est heureux que le spécimen type se trouve dans la collection

du British iMuseum. Je puis ainsi établir sa position dans le genre

Amblyomma et donner ses caractères essentiels avec la description

suivante :

Mâle. —Inconnu.

Femelle (repue). —Corps ovoïde, renflé, long de 18™™,large de
12mm (déformé par la dessication), brun jaunâtre. Ecusson trian-

gulaire (à côtés postérieurs droits), bien

plus large (3™ii4) que long {2'^'^6), brun

marron, plus clair dans le champ médian,

foncé dans les champs latéraux, avec

taches jaunâtres (deux grandes, triangu-

laires, chacune le long du bord scapulaire;

une arrondie, près de l'angle postérieur;

une autre irrégulière, incomplète, dans

chaque champlatéral) (fig. i5);yeux plats,
1 1 , , - Fi"-. 15. —Amblyomma

jaune sale, moyens, vers le quart ante- ^eoem^/daeç. Ecusson dorsal.

rieur; sillons cervicaux bien marqués,

longs, très concaves en dehors; ponctuations profondes, grandes,

subégales, nombreuses. Faces dorsale et ventrale avec poils courts,

très distants; anus vers le milieu de la longueur. Péritrèmes grands,

subtriangulaires, avec angles largement arrondis, le bord antéro-

dorsal convexe, des taches laiteuses sur le fond brun rougeâtre

(fig. 16), Rostre long (l^mg). Base subtriangulaire, à côtés arrondis.
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près de deux fois aussi large que longue, à angles postérieurs non

saillants, marquée de blanc aux angles ; aires poreuses, grandes,

ovales, divergentes en avant, à écartement

inférieur à leur diamètre. Hypostome? Palpes

épais, le 2^ article près de deux fois aussi

long que le 3^. —Pattes longues. Hanches I

divisées en deux épines plates, courtes, écar-

tées, aussi larges que longues, subégales
;

Fig. 16. une épine semblable aux autres hanches.
Amblyommageoe-

jgj-ggg }ongs, terminés en talus, avec deux
luyaae, pentreme ° '

droit. X 30. petits éperous consécutifs.

Trois 9 repues, recueillies au mont Kina

Balu (Bornéo) par John Whitehead, appartiennent à cette espèce.

Elles ont 19 à 25 ™mde longueur, 14 à 19i»m de largeur et 10 à 24"""

d'épaisseur. Hyposlome à huit files de dents.

4. Hyalomma hippopotamense (Denny).

Synonymie. —Ixodes hippopotamensis Denny (mâle).

Ixodes bimaculatus Denny (femelle).

Ambhjomma hippopotami Koch.

Amblijomma hippopotamense (Denny) Neumann.

En 1899, j'ai donné (1) à' Ambhjommahippopotamense (Denny) une

description basée sur celles de Denny et de Koch et sur les figures

qui les accompagnent. Deux ans après, ayant étudié au Muséum

de Berlin la collection de Koch, j'ai constaté que la description de

cet auteur est conforme à ses spécimens et j'y ai ajouté (2) quel-

ques détails. Mais il en est un, extrêment important, qui a échappé

à mon attention, probablement distraite; les dessins si nets de

YAmbl. hippopotami Koch avaient rapidement satisfait ma vérifica

tion, sollicitée ailleurs par des types plus difficiles et très nom-

breux pour le peu de temps dont je disposais.

En examinant la collection du British Muséum, j'y ai trouvé

2cf et 3 $ A' A. hippopotamense et sur les cf j'ai constaté, à la face

ventrale, la présence d'écussons adanaux très nets, qui avaient

{ijL. G. Neumann, Revision de la famille des Ixodidcs, 3" mémoire. Méin. de la

Soc. Zoologique de France, XFl, p. 236, 1899.

(2) L. G. Neumann, Révision de la famille des I.xodidés, 4' mémoire. Méni. de la

Soc. Zoologique de France, XIV, p. 308, 1901.
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Fig. 17. —Hyalomma hippopotantense çj^

Extrémité postérieure (face ventrale).

cependant échappé à mon examen, aussi bien qu'à ceux de

Denny et de Koch, sans doute parce qu'ils étaient cachés par les

volumineuses pattes de la ¥ paire, repliées sous le corps dans les

spécimens secs. A ma demande, M. le professeur Dahl (du Mu
séum de Berlin) a bien voulu vérifier si le type de Koch possède

aussi les écussons. Sa réponse

affirmative montre qu'ils sont

un caractère constant du

mâle de cette espèce.

Or, l'absence des écussons

adanaux chez les cf d'Am-

blyomma est le caractère es-

sentiel qui sépare ce genre

de Hyalomma, où ils sont con-

stants comme chez Rhipice-

phalus. En conséquence, il

faut donc mettre l'espèce parasite de l'Hippopotame dans le genre

Hyalomma sous le nom de H. hippopotamense (Denny).

Les écussons adanaux sont grands, larges, triangulaires, près de

deux fois aussi longs que larges, à bord interne concave, l'ex-

terne et le postérieur convexes (fig. 17) ; leur couleur est marron

foncé
;

quelques poils grossiers hérissent leur partie postérieure.

Une autre particularité de l'espèce est fournie parles péritrèmes,

qui, chez le cf et chez la Ç sont marrons, plus clairs à la périphérie,

en forme de virgule, et reçoivent dans leur concavité, près de leur

extrémité externe, une petite plaque supplémentaire, ivoirine.

5. H^MAPHYSALIS AMBIGUA Nn.

En décTÎYSini Hsemaphysalis ambigua (1), je l'ai indiqué comme
provenant de France, d'après les indications de la collection E.

Simon. Dans la collection du British Muséum, j'ai trouvé une femelle

du même âge que celles qui m'ont servi de types, c'est-à-dire à

jeun, et qui les rappelle presque trait pour trait. Les seules diffé-

rences consistent dans le tégument, qui est plus foncé, plus chiti-

nisé, plus profondément ponctué sur le nouveau spécimen, dans

(1) L. G. Neumann, Revision de la famille des Ixodidés. 41^ mémoire. Mém. delà
Soc. Zoologique de France, XIV, p. 265, 1901.
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une vague esquisse d'yeux latéraux un peu en avant du milieu de

la longueur de l'écusson, et enfin dans le rostre, qui est ici un peu

plus long. Tous les autres détails, très caractéristiques, sont les

mêmes; aussi, considérant les différences comme individuelles, je

n'hésite pas à rattacher le spécimen du British Muséum à Haema-

physaUs ambigiia.

Il fait partie d'un lot qui comprend encore 11 çf d'Haemaphy-

salis flava Nn. et 2 Ç mutilées d'une espèce d' Ixodes restée indéter-

minée en raison de l'absence du rostre et des pattes. Or, ce lot a été

pris sur un Naemorhedus crispus Temm. au Japon. Il est donc pro-

bable que l'origine européenne attribuée d'abord à H. ambùjua

est erronée et que l'espèce est réellement de l'Asie orientale et

peut-être aussi de l'Océanie.

6. Argas transgariepinus White et Argas Kocm Nn.

J'ai décrit (1) commeune espèce distincte (Argas Kochi) un mâle

rapporté du Basoutoland par Ghristol et faisant partie des collections

du Muséum de Paris.

Dans la collection du British Muséum se trouvent deux femelles,

inscrites sous le nom d' Argas transgariepinus White et provenant

de l'Afrique du Sud, probablement du Nord du fleuve Orange

(Gariep), comme leur nom l'indique.

Cette espèce, signalée par White en 1846 (2), est décrite dans

ces quelques mots: « Body ovoid, minutely verrucose, upper

surface, except on the edges, pitted, margin entire. This x\Tgas is

of a brownish red; the legs rather paler ». Deux figures repré-

sentent l'Argas par sa face dorsale et par sa face ventrale. Pas

plus que la description, elles ne permettraient de reconnaître

l'espèce, si les spécimens types n'en avaient été conservés. Argas

Kochi me paraît de la même espèce qu'A, transgariepinus. La

seule différence, outre les dimensions du pore génital caractéris-

ques des sexes, consiste dans la présence dune saillie dorsale

subterminale des tarses, presque aussi développée, chez A.

(1) G. Neumann, Revision do. la famille des I.x:odidés, 4"^^ mémoire. Méin. de la

Soc. Zoologique de France, XIV, p. 2o4; 1901.

{2} H. \l. Metuves, Life iib tke wilderiiesii, or vanderings in South Africa;

1840. Appendix. Usl of Anniilosa {jrrincipallij Im^ecti^) found on the journey of

Henry H. Methuen, E>^q. Drawn up by Adam Wihte; p. 318, pi. II, lig. 4.
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tranftgariepinus, aux trois dernières paires de pattes qu'à la pre-

mière paire, tandis qu'elle n'est bien appparente qu'aux tarses

I pour A. Kochi.

Je présume, tant il y a de concordance entre les autres caractè-

res, qu'il s'agit là d'une différence sexuelle et quArgas Kochi Nn.

doit tomber en synonymie avec A. transgariepinus White.

Si l'examen d'autres spécimens d'A. tramgarlepinui> venait à

montrer la même disposition des tarses chez le cf et chez la Ç ,

A. Kochi devrait passer au rang de variété : A. t. Kochi.


